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Un ami (le lat valeuri (i Commnanlît et
uin autr'e le lat for'ce dlit Cacique !Avec dle
pareiîls Ilînîîîmes, (<h va loin, etje Ccommitene
à ('roii'e (fie le le suis pas le premnier' v'enu."

lail facétie dlii P>arisienî îîîit fin à cette sce-
lie à la fois touchantte et originale.

L'e Calîip repr)mit sa Pl)lsilu)In(Ic accoiitu-
imuée et Chiacuni se dislxsa a pasr coliveia-
h <icînit la it it.

Ioiîîalio porta les v'ivres à lat troupe <le
(.i'audiioîenci sautanlt p)lusieurs' fois le

pr'écipice a l'aille <le sil per'che. ou mieulx <le
soit airbrîe.

B3ientôt enfijn le calmie r'égna dans le L<i-
volutc et chiacun ine tarda pas il tr'ouver' le
sotmmteil après ue joutilée si biel * remiplie.

-Le lendlemîain aiu pointt du joui', le celi-
te r'éuniit soit mionde et pr'cnanit lat parole, ex-
posa lat situationit

-Messieur's, dlit-il il e-st tiéces.saire q1ue
nous1. soy'ons au Se<,'i el (ldemiain.

Mais il faut sOl'('r d'abor'd à mîettr'e en
commîiunicationt la miontagne et ce plateau,
et de p<lus il est inîdispensable (le tî'aiîpoi'ter
d'assez lourde chares de l'autre Côté <le l'a-
bluie. 

I

Or' voici le mioyent (file il avais miiîagtlle
lors dle l'orgaîtizatioî (le notre cxp'edition,
îiio\'el qule je v'ous pr'opose enicore auljour-
d'hui.

1Avanît notî'e départi~e nie suis pr'ocur'er
tout le miatériel niéce.ssatire noui' établir (1it
ponit suspendu. Tr'îois wvagon soiît chargés de
ce mal<tétriel.

',Il imanq1ue les planchles (lui doivent for-
litr le tab)lier', mis atvec quelqules méîlèzes
Coupéès dlans les enîvir'ons il ser'a facile <'en
<lé l<îtet'.

'lTel est, liie4seuts, imon pr'ojet,
* Vous par'ait-il r'éalisabule ? '

Vume adtiI .i éi 'éîltéial répondit àt cette'
question, et Boutle'eau s'c'aavec unie en-.
tîei'c Coniction :

-Certainiemîent qiue lat chose est p(<sible
Je mu'enîcag si on v'eut.

-Soit, fit le miliîte.
"J'avais î<rèc..îsllt à vous confier'

la dir'ectioni dé e tr'avail qfui )lie sembîle être
<'le votr'e compilétence.

-Mais ui, c'est son affire lit Sans-
Nez.

Boulérean, nous te nîommoiins inîgénieur
<les ponts et chaussées <le la Colonie (lue nous.,
allons fomnder'.

iApprouetvé' dit ('n r'iant M. <le lineotit,
Mjais n'oubliez pas miessieur's, (file ces tr'a-
v'aux doiven-rt êtr'e terinés entièremuent au-
jourîd'hmui, est-ce possibule, selon vous I

-Moi, lit Boulèi'eau, je réponds d'avoir
fini avant l'hîeurîe.

-Je prendls le imi»mne e'ngag"emuent, sans
craiindî'c d'y manquer', tit le colonel.

-A P'o'uvî'e donc ' s'écria joyeuseument M.
<le Lincourt.

Et demain le gr'andlju
()n se sépara sil' ces miots <1uui î'erîfer-

iaient tant d'espér'ances.
Bouléican, (,-omipîeiant qu'il n'avait pas

le temips àu perdr'e s'il voulait tenir son eut-
gagfenient, fit iiîmédiatemnent choix des ou,
vriers qlui lui étaient néecessaire.s"'pour* la
construction <lu pont suîspendu.

Il divisa r<ar escoumades ces travailleur's,

leur donnta (les chefs et leur expliqua avec
autant <le concision <iue (le Cla'té ce dont il
s')agissait.

Tous se niii'ent h l'oitvragi' avec un entrain
qu'expliquait leur désir (le gr'avir' enfin ces
penites,, au sommet desqjuelles Chacun pour-
r'ait Contempler ses propres, richesses et cel-
les des autr'es.

D son côté, M. <l'nany e concer't avec
le baron (le Sennleville, s'occupa activement
(les travtaux (le dléfenise (lotit il était chtarrýé

Après avoiir choisi les points Culminants
les mieux situés et qui commiîandaient à uie

dia<l lstance les entvirons du1 plateau, i
fit exécuter' 'apil leu ltint les ter'rassemients
néecessati'es pour recevoir et pr'otéger <le l'a'
tillerie, pour abriter les postes et poîtr r'en-
dIre impaia lsles abords (le la place.

Pendant cette jorne tout le miondle ti'a-
vitillat avec une ar'deur sans pareille.

Les femmiies e1 les-niêîies dlemiandèrent (le
1 ou vrige, et leulr b<onne v<o<onté tut uitilisée.

Emffimi le soleil nîétait pas encor'e couché
qiuand< Bouléîeau et M, <'Eragitv vinrîent
pr'esqute sintiul tanéimient infor'mier le Comte
(Il leurs tâhes étaient entièremnît accomiî-
p)lies, et iimivitei' a visiter' umie der'nièr'e tfois
leur's tr'avaux.

M. <le Lincoiurt approuv'a sans restriction
les savanites dispositions prises par le colonel
et quitta les fortiticatians si r'apidemnt ili-
pî'ovîsêes emi disant

-Tr'ois mil le pir'ates peuv\enit nous atta-
quel dans cette positioni, je~ suis cer'tain (le
les repoumsser'.

Puîis il visita le pont sîseîlî,cil vérifia
lat solidiîté et lit à Boilèi'eau.

-San-Nezvous a1 qualifié d'ingéniîeurm
<les ponts et chauisséýes il le vous a pas flat-
té, car beaucoup dle ceuIx qui portenit ce titr'e
en France seraient bien emblarr'assés pouîr
exécuter liti pare'il tr'avail dlans (les coit<i-
tioîîs si <lîfleciles et avec tarit d.e r'alpidité.

Et, apercevant M. <le Sennleville, le coudîe
alla à sa renceontre avec le colonlel ci) disanît
à Bouléreau et à ses tr'availleur's

-Maiteîîuît< iépomt<ls dlu suceès <le nto-
tr'e e-ntm'epie.

"A dIeîmainiY
Avant le jour, lat ca'avalle est sur pied< .
C'est patouit une anîimuationî, titi brouhtahta,

un tr'ouble inîdéfinissables.
Tout le mîomnde attenmd avec imipatienice le

mîontîent dui lé-p<'t po<u' gr'avir cette mionta-
gne lu Nid<lcl-'Aigle et pourt connaître einm
ce sei',ceI si plein <le pî'oii'esses lui a tarit
excité les imîaginations.

Les visages sonît r'ayonnants d'espérance.
Messieurs, lit le comîte lious par'tirons

<laits une hieurie,
"D'ici lii, pr'enez toutes vos dîspositons

pour vous mettr'e à îîîûîuîe de fî'ancliîi' ou
d'écar'ter' las obstacle's <[ne lions pourr'iionis
reneontr'eri.

ýNoirs <devonts comlpter' sur'touît avec les
éboulIemîents.

'M uniissez-vous <lonce (le pis <le leviers et
(le coî'<les.

"Défenudez foî'inel lemnent it vos hîommîes
(le funîci', et Jrvemt'z les qu'ils lie <loivent
emiporter' avec eu'x ni pi.stolets, nri Cartouches,
ni poudre, rien enfin (lui puisse produire <le
feu, même une étincelle.

'Notifiez leur' lue toute infraction à ces
recommandations sera inmpitoyabl emîent et
et sévèremeùnt pîunie.

1Mainteniant, Continua le comîte après un
muonent (le silentce, il faut (flie nosbage
et notre mratér'iel soient gardés.

"L'unî de vous r'ester'a (lotie ici pouî' Coin-
mander cinquarîte bouilles (le bonne volon-
té ; s'il ne s'en pîrésente pas assez, vous ferez
tirîr au sort dans chaque compagnie.

Al'heure (lite, M. de Lincourt se mnit à la
tî-tede sa troupe.

Il passa le polit suspendu et scngrageéi
dans lat montagnte du Nid dec l'Aigle, accent-
paIgné dit colonel (l'Eragny et (lu baron <le
seînceville.

Venaient derrière lui TLoniaho, Sans-Nez
et les principaux lieutenants dle la., Caravane.

Le comte avançiait sans hésister aur milieu
des rochlers; il semblait connaître parfaite-
mient soni emiin.

Il le ColiInaisbsai t en eff'et, Car (Jrandinoreau
le lui avilit parfaitement indiqué.

(Ce chemîin Contournait en spirale les Pen-
te.'s ahrîîtes de la lIonLZagne et formait une
lalîpIIe (le décivité mioindre qu'on n'aurait
pui le spposer.*

Lat mai'che était dtonce assez rapide, et les
mullets chargrés <les divers uistensiles (lue M.
(le lhi îcourt avalit ordlonné d'emiporter ltonl-
huient d'un piedl formîe dans les passages les
plus itîjeiilcs et le-, plus rocailleu x,

A mesure quie l'oit s'élevait, le paysage
setend ai t. lin risoli <1 i uit et les mni t-

gesvoisinles, et les f'orVêts lointtainies, et le
talis vert <le la î'îrc et les vaýgu1es mêe
(le l'océan seinblaienît se rapprccller.

Mais les trapp)eurs n'avaient pas d'veux
poni'- ces magnificences :ils î'siaeî u
tit 1 ut :coniîaître le V'<.

Ils nei voY'aieîît (Iue cle bienheureux somî-
iliet, et <le mnute cil minute ils miesuraieŽnt
du rgar lat distance qui les ci sépar'ait.

Poeu à poiu cette distance diminuait, et les
cil'urs1 battaienît plus fort, et les, poitrines
h aletaient, et pourtant lat marche s'accélérait
(le plus1 cil plus1.

L'e Colitc I ni-imémme, soit qu'il se sentit
pouissé par lat illasso.qui se presait derr'ie'
lui, soiut qu'il paritagc:Xt l'emnpressemîentgnê
rI*l, lhtait le pas.

P>articularité remîarq1uable: ci se mettant
uni route, les Coniversation s étaient bruyantes
et animéees, puis elles avaient cessé peu a pi
et maintenant qîu'onî allait attteindre.( le but
111 profond silnce s'était étal i.

)n nt'entendait ([quun rib souiffle, pro~-
(luit par' les r'esp)irations (le toutes les poitr'i-
lnes oppr'essées.

L'ascension a duré uine demti heure at pei-
nie.

M\. (le Lcortet sa troupe sont entin sur'
le faite de lat mlontagn l'it- <-lelAg

Quel mlagnifique paior'iiia, se dléroule <le
toits côtés

L'océan Pacifiqjue et ses vagues bleues
coliliie un Ciel pull à perte <le vue. .

La savalie verdoyante, les for'êts sombres,
le désert arid<e et jauîiatre e't plus loin (le
fug"itifs nmir'oitemnts: ce sont les lagunlles
boueuses qui r'eflètenît les rayons du1 soleil.

Entre lat terre et l'eau, une longue chlaîne
<le mîontagntes, hîaute's ralaises, immense di-
'"le <le i'îamîît contre laquelle se br-isent les
<'floî'ts destructeur's de lat inc envahissante.

Mais que sont toutes ces splendeurs à cô-
té <lit spec'tacle qlui attîi'e et fixe tous les l'e-
gfards ?

Le sommet <le lat montagne, régulièrement
arrondi, représente une surface de plus dle
Cinq centts pieds <le dliamètr'e.

Une bordur'e <le rochers plats forme ne
iguÏe cir'culair'e et peu élevée autour <'un
véri'tabîle lac.

Ses eaux sont noires et elles paraissent
solidifliés.

Malgrré une bî'ise assez fraîche, il n'y a pas
une ride soi' cette nappe (flie l'oit (lit'ait gla-

àh et 1h seullerrent quelques légères ondu-
lations miais pas le plus, léger clapotis sur
les rives rochleuses,.

Sut' ces eaux inornes paraît s'étaler une
couche huileuîse sur laquelle le vent glisse
sans laîser une ride.

Lat sur'face tranquille <le ce singulier lac


